
Approfondir notre amitié avec Jésus
• Demander une connaissance intérieure du Christ qui pour moi s’est fait 
homme afin de l’aimer davantage et le faire aimer. (cf. Exercices de saint 
Ignace de Loyola)
• Laissons-nous toucher en prenant conscience que le Christ nous a fait 
cohéritiers avec lui, il est l’aîné d’une multitude de sœurs et de frères. 
Accueillons dans le creux de nos cœurs ces paroles d’adoption du Père 
céleste : « tu es ma fille, mon fils, tu as tout mon amour ».
• Se laisser conduire par Dieu, se laisser éduquer par l’Esprit Saint.
• Prier d’avantage pour les vocations missionnaires dans la Société de Marie 
et toute l'Eglise catholique.
• S’engager dans le quotidien à annoncer la Bonne Nouvelle par le 
témoignage de vie et les bonnes actions pour la plus grande Gloire de Dieu 
et l’honneur de Marie.
Imiter les vertus de notre Seigneur (Secuela Christi)
• Regarder Jésus dans la foule. 
• Il attend son tour comme les autres. 
• Un parmi d’autres sans prérogatives ni privilèges.
• Il occupe la place humble depuis le baptême au Jourdain jusqu’au 
lavement des pieds. Louis Niyongabo, s.m.
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notre propre baptême et 
le mandat missionnaire
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La communication que nous allons faire va suivre trois étapes. D’abord le 
baptême de Jésus et sa signification, ensuite nous parlerons de notre 
baptême en tant que chrétiens ordinaires et religieux. Enfin nous 
partagerons sur les implications du baptême en terme des devoirs du 
baptisé et le mandat missionnaire.

1. Le baptême du Seigneur
Trois évangiles synoptiques rapportent le baptême de Jésus par Jean-Baptiste 
dans le Jourdain. On le trouve en Matthieu 3, 13-17 ; Marc 1, 9-11 ; Luc 3, 21-22.  
Prenons le récit de Marc qui est le plus primitif des deux autres. « En ces 
jours-là, Jésus vint de Nazareth, ville de Galilée, et il fut baptisé par Jean dans 
le Jourdain. Et aussitôt, en remontant de l’eau, il vit les cieux se déchirer et 
l’Esprit descendre sur lui comme une colombe. Il y eut une voix venant des 
cieux : ‘Tu es mon Fils bien-aimé ; en toi, je trouve ma joie’ ». (Mc 1, 9-11)

1.1. Que signifie ce baptême de Jésus pour nous chrétiens et maristes ?
L'immersion de Jésus dans le Jourdain telle qu’elle est décrite par saint Marc 
a un lien avec le péché de l’humanité. La théologie qui se développe au sein 
du christianisme voit dans le baptême de Jésus une volonté de Jésus-Christ 
de prendre en charge le péché du monde.

Si Jésus est fils de Dieu, le saint des saints, pourquoi se fait-il baptiser 
comme tout le monde ? La réponse à cette question se trouve dans les 
Evangiles. Ces derniers disent qu’au baptême de Jésus, le ciel s’ouvre. Cela 
signifie que le lien entre Dieu et les hommes est rétabli. La preuve : l'Esprit 
descend sur Jésus. Désormais, le Royaume est parmi les hommes, le fils 
peut révéler le vrai visage de Dieu. La voix du Père témoigne en faveur du 
Fils : « tu es mon Fils bien-aimé, en toi je trouve ma joie! » Le baptême d’eau 
reçu par Jésus prend alors tout son sens : il préfigure l’heure de la croix où, 
par amour pour nous et dans la confiance en son Père, Jésus traversera les 
eaux de la mort et le péché  pour nous faire vivre de sa vie divine. 

Une théologienne française explique encore mieux le sens de ce baptême :
« Jésus n’a pas besoin du baptême de Jean Baptiste qui était signe de 
repentir, lui qui est sans péché, ni d’un don de l’Esprit, puisqu’il est le Fils de 
Dieu depuis toujours et possède donc l’Esprit en plénitude. Mais, par ce 
signe, Jésus s’est solidarisé avec nous et nous fait don du baptême : c’est 
Lui qui baptise dans l’Esprit pour que nous soyons “un” avec lui dans son 
humanité ressuscitée.» (Bernasseau, 2020)

1.2. Le baptême de solidarité
Le baptême de solidarité de Jésus nous fortifie et valide notre baptême qui 
nous lave du péché originel. La solidarité selon l’étymologie latine "solidus", 
veut dire : entier, consistant, lien unissant entre eux les débiteurs d'une 
somme. La solidarité est le sentiment de responsabilité et de dépendance 
réciproque au sein d'un groupe de personnes qui sont moralement obligées 
les unes par rapport aux autres. Le baptême de Jésus nous rend solides nous 
qui sommes pécheurs dès le sein maternel. Son baptême fait de nous les fils 
d’un même Père appelés à construire, dans la solidarité, le Royaume où tous 
ne font qu’un.
2. Le baptême du chrétien, devoirs des baptisés et mandat missionnaire
Selon le catéchisme de l’Eglise Catholique : baptiser (en grec baptizein) 
signifie plonger, immerger ; la plongée dans l’eau symbolise 
l’ensevelissement du catéchumène dans la mort du Christ d’où il sort par la 
résurrection avec lui comme " nouvelle créature. » (CEC.1214). Ce sacrement 
est aussi appelé " le bain de la régénération et de la rénovation en l’Esprit 
Saint " (Tt 3, 5), car il signifie et réalise cette naissance de l’eau et de l’Esprit 
sans laquelle " nul ne peut entrer au Royaume de Dieu " (Jn 3, 5). (CEC.1215) 
De Jésus, on dira qu’au baptême, la présence de l’Esprit, qui unit Père et Fils, est 
manifestée aux êtres humains. Cet Esprit lui-même atteste à notre esprit qu’en 
Jésus : « nous sommes enfants de Dieu ; enfants et donc héritiers, cohéritiers du 
Christ ». (Rm 8: 16-17). Quelles sont les implications dans la vie chrétienne. 
Le baptême fait de nous prêtres, prophètes et rois comme le Christ. Par le 
baptême le chrétien reçoit le mandat missionnaire par le Christ lui-même. 
« Allez, faites de toutes les nations des disciples, les baptisant au nom du 
Père, du Fils et du Saint-Esprit, et enseignez-leur à observer tout ce que je 
vous ai prescrit. Et voici, je suis avec vous tous les jours, jusqu'à la fin du 
monde. » (Mt 28,19-20). Le mandat missionnaire accordé aux baptisés est 
inhérent à l’histoire de l’Eglise. Nous sommes appelés à témoigner de 
l’espérance qui nous habite. Comme le dit saint Paul : « La foi naît de ce que 
l’on entend ; et ce que l’on entend, c’est la parole du Christ. » (Rm 10,17). Or, 
pour qu’il y ait écoute, il faut qu’il y ait des messagers qui proclament cette 
Bonne Nouvelle. Être chrétien et mariste c’est mettre la main à la charrue, et 
se mettre en marche à la suite du Christ. 
S'adressant aux Maristes engagés dans l'éducation des jeunes en 1842, il dit : 
« Je voudrais que tous les Maristes soient comme des lampes allumées. 
Préparez-vous bien dans votre solitude. Nous devons puiser dans le feu de 
la charité dans le cœur de Jésus et dans le cœur de Marie. » (Paroles du 
Fondateur, Doc.49, &1.)
Conclusion et résolutions : Le temps du baptême que nous avons en reçu au 
nom de Jésus nous configure au Christ Roi, Prêtre et Prophète. Nous sommes 
donc libres et responsables et Jésus compte sur nous pour poursuivre 
l’édification du Royaume de Dieu. Le mandat missionnaire que Jésus a laissé 
aux apôtres se poursuit grâce à l’engagement de chaque baptisé. Au bout du 
compte il nous revient de : 
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